
LA RIVIERE

Au milieu de la nuit
Quand la tête ne veut pas se reposer
Mes pensées se promènent sur les pas de la vie

J’arrive à une rivière

lumière

La lumière danse à la surface mouvementée
Quelle beauté
Je fais quelques pas en avant " ' ' ''
et plonge
Quelle fraîcheur soyeuse autour de mon corps
Les pieds touchent le fond
Les galets caressent mes orteils
La musique dans mes oreilles

Musique commence : (version piano)

Je remonte à la surface
Je prends l’air
et on avance
Le courant me prend avec
Impossible de rester sur place.
Les rives défilent
J’aperçois la mousse sur les cailloux
La verdure glisse devant mes yeux

Danse de la vie

81 Epoustouflantes{De vagues
rapides
puissantes
turbulentes
menaçantes
mais oÙ In’emmène-t’on ?

Je ne connais ni mon chemin ni mon destin
Je suis fatiguée, épuisée

1 ,07 Devant moi un rocher –
au milieu dans l’eau
@t grand- immense
Je m’y accroche
Je m’y arrête, me repose.
Il est là –
immobile
Calme,



Serein
Une fois grimpée dessus
La chaleur du soleil m’accueille, me chauffe, me rassure.
Assise sur mon rocher
Je peux respirer
Prendre l’énergie

01 ,40 Avant de replonger dans l’eau
(,api,1,) Vous avez déjà vécu cette liberté de bouger dans cet espace humide et flottant
sous l’eau
Et vous touchez les rochers
or .54 On ne sait jamais si ça griffe, si c’est rugueux
ou tout lisse
Si on glisse, toutes ces algues et coquillages parfois collés dessus

01 .59 Voilà ce qu’est l’homme pour moi : un rocher !
-Je suis d’accord, il est difficile à faire bouger-

(sans musique ?)(Mais ?)
sans lui jé suis perduçet
sans tenue, instable
sans horizon, le vide

Avec lui .......02 ..13 ,d 02 ..32

puis la lumière s’étend

04 ,54 h , Dehors c’est toujours la nuit
(léger) Dedans c’est la vie

Avec l’homme qui dort

(soupir)
Tranquille
L’homme

Mon amour.
05 :20 h : stop
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Vera 1

Enfin je m’y mets
Au milieu de la nuit, quand la tête ne veut pas se reposer , remplie des pensées
Je m’y mets
C’est quoi l’homme pour moi ?
Je vois là une rivière-ça coule ça flotte - bouff
Il y a là ces énormes cailloux même des rochers au milieu - surprenant - solides massifs
Ça fait des turbulences autour - des mini vagues
On peut s’y tenir , s’arrêter , se reposer lors qu’on a peur que ça va trop vite.
Immobile, calme serein, une fois grimpée dessus, la chaleur nous accueille , nous chauffe
, certains petits cailloux flottent et coulent avec le courant - mais où on y va ?
Je ne connais pas mon chemin ni mon destin .
Heureusement ily a là ces rochers pour s’y tenir, respirer, prendre l’énergie.
Ces hommes sont construits de la terre. Difficile de les faire bouger mais on y arrive –
parfois si tu leur parles si tu les séduis.
Cette combine fascinante entre mouvement et rigidité quelle vie et quelle sensation.
Vous avez déjà vécu cette liberté de bouger dans cette espace humide et flottante sous
l’eau et vous touchez les rochers- on sait jamais si ça pique, si c’est rauque ou tout lisse,
si on glisse, toutes ces algues et coques parfois collés dessus.
Voilà c’est l’homme pour moi.
Sans lui je suis perdu et sans tenu.
Pas de stabilité sans horizon, le vide le noyade
Avec lui le freinage
Dehors c’est toujours la nuit
Dedans c’est la vie
Avec l’homme qui dort
Et qui fait du bruit
Tranquille
L’homme
Mon amour.


